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Des fonctionnaires parmi les harraga

Frantz Fanon, psychiatre antillais, militant de | indA©pendance algA©rienne au sein du FLN,
avait publiA© durant les annA©es 1960 un livre intitulA© Les DamnA®©s de la terre.

Le titre de ce livre de rA©fA©rence a AOtA© empruntA© et revu par Djamel Ould AbbA’s, ministre
de la SolidaritA© nationale, qui qualifie aujourd hui, en 2007, de damnA®©s de la mer les candidats A
| A@migration clandestine, appelA©s communA©ment les harraga. A | ouverture de la
rencontre-dA©bat, autour des jeunes expulsA©s d Europe et des harraga, organisA©e ce jeudi par
le dA©partement de M. Ould AbbA’s, une minute de silence a A©tA© observA©e en hommage aux
personnes dA©cA©dA©es en mer en tentant via une barque de fortune d atteindre leur destination
de rA2ve, d aller vers un monde meilleur. Plus de 2340 immigrants clandestins algA®©riens ont
AGtA© secourus en pleine mer ou interceptA©s sur les cA’tes au cours de ces trois derniA’res
annA©es. PrA’s d une vingtaine de harraga trouvent la mort chaque annA®©e au large des cA'tes
algA©riennes avant d arriver A leur destination en Europe. 761 ressortissants ont AOtA© rapatriA©s
de | Espagne durant uniquement le premier semestre 2007. D aucuns estiment que ces chiffres sont
effrayants, d 0A! la nA©cessitA© d enclencher une rAGflexion et de mettre en place une stratA©gie
de prise en charge de cette population fragile, et ce, afin de faire face A ce flA©au. Ce
phA©nomAne de harraga est nouveau et AGtrange, selon le reprA©sentant du gouvernement. Il a
pris des proportions alarmantes depuis | an 2000. La rencontre de jeudi, premiAre du genre et A
laquelle ont assistA© des reprA©sentants de ministA'res et de la sociAGtA© civile ainsi que des
diplomates de 13 pays africains et europA©ens, a permis de lever le voile sur une situation
dramatique et une rA©alitA© amA're. L A©migration clandestine ne touche pas uniquement le jeune
chA’'meur en quAdte d un emploi dans son pays de rAdve, mais aussi des fonctionnaires, des
Aotudiants, des commerAgants, des femmes, des handicapA©s, des enfants ACgA©s d A peine 12
ans. En somme, la catA©gorie concernA©e par le phA©nomA ne de harraga est la couche
moyenne. La mal vie, la pauvretA®, le sentiment d exclusion, le manque de perspectives
da€™amAdclioration des conditions de vie, le bien-Adtre, la dA©couverte d autres horizons sont
autant de facteurs dA©clenchants qui poussent ces AlgA©riens A affronter la mer, A prendre des
risques dA©mesurA©s pour rejoindre | Espagne, | ltalie, la Grande-Bretagne, la France ou alors la
Suisse. Auparavant, la France ACtait la destination la plus prisA©e par les harraga, aujourd hui la
donne a changA© de mA2me que le lieu d embarquement. 65% des personnes qui tentent de
prendre le large de maniAre clandestine sont originaires de | Ouest, 34% du Centre, 1,5% de | Est et
1% du Sud. Le slogan tant adorA© et scandA®© par les harraga est : « Vaut mieux A2tre dA©vorA©
par les poissons que par les vers de terre ». De par le passA©, | AlgA©rie AGtait un pays de
passage, aujourd hui il est devenu un pays fournisseur d A©migrants clandestins. La gendarmerie et
les forces navales ont renforcA© dans un premier temps la sA©curitA© sur la cA'te ouest,
notamment Oran, Tlemcen, Mostaganem, et par la suite sur la cA'te est, A savoir Annaba. La
sA»retA© nationale a tirA© la sonnette d alarme au dA©but des annA©es 2000. Un reprA©sentant
de la DGSN a qualifiA© de clA©ment le dispositif IACgislatif se rapportant A la lutte contre

| A@migration clandestine, | intervenant a A©voquA®© son insuffisance et sa faiblesse d oAt

| impACratif de son durcissement. En prA©sentant | AGtat des lieux, les reprA©sentants du
ministA're de la SolidaritA© ont donnA®© le nombre da€™expulsA©s (des personnes ayant purgA©
une peine de prison) et des reconduits (des personnes interpellA@es lors d un contrA’le de police).
Ces trois derniAres annA®es, il y a eu 5408 expulsA©s et 10921 reconduits. Selon M. Ould
AbbA’s, 4000 A 5000 immigrA®©s illA@gaux tentent de rejoindre les pays de | Union europA©enne et
2,5 millions rAGsident de maniAre illA©gale en Europe. Dans son intervention, | officier des forces
navales algACriennes a rAOVAGIA® que plus de 2340 harraga ont AOtA® interceptA©s en pleine
mer ou sur les cA'tes algA©riennes durant la pA©riode 2005 A 2007. L intervenant a soulighA© que
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1302 de ces candidats A | A©migration clandestine ont AOtA® interceptA©s au large et sauvA©s

d une mort certaine, tandis que les autres ont AOtA© apprA©hendA®©s sur les cA’tes (plages ou
ports) au moment oA! ils s apprAdtaient A embarquer. Depuis le dA©but de | annA©e 2007 et
jusqu A septembre en cours, 918 harraga ont AOtA© sauvA®©s, alors que 1382 ont AOtA©
interceptA©s par les forces navales en 2006 contre 336 en 2005. L intervenant explique dans ce
contexte que | A©migration clandestine s opA®©rait avant septembre 2005 A partir de Beni Saf dans
la wilaya de AAn TA©mouchent et s est AGtendue par la suite le long de la cA’te ouest du pays
jusqu A Mostaganem. L officier des forces navales admet que malgrA®© la vigilance de leur
institution, le nombre de harraga interceptA©s en pleine mer a augmentA© entre 2005 et 2006,
ajoutant nA©@anmoins que « grA¢ce A la coopA®ration des forces navales avec la Gendarmerie
nationale et la direction de la SA»retA© nationale, le nombre des harraga interceptA©s en mer a
baissA© en 2007. En revanche, la cA'te est du pays a, par la suite, connu le mA2me phA©nomA ne
avec comme destination | Italie, Annaba est devenu le lieu de rendez-vous : preuve en 2007 quelque
442 harraga ont AOtA© interceptA©s en mer au cours d opA©rations de recherche et de
sauvetage ». Pour faire face A ce phA©nomA ne qui prend de | ampleur, le confA@rencier soutient
que les forces navales assurent une surveillance permanente des cA'tes et une surveillance
renforcA©e notamment sur les ports isolA©s. Evoquant | aspect juridique, il estime que

| embarquement de maniAre clandestine sur des navires marchands A destination de | AGtranger
est un dAGlit, mais aucun texte de loi ne punit le fait de prendre une embarcation de fortune, comme
c est le cas pour la plupart des harraga.Par ailleurs, SaA d Musette, chercheur au CREAD, a
soutenu que les salariA©s sont les premiers qui sont tentA©s de quitter le pays, suivis des
Actudiants, puis des chA'meurs... Le continent africain est particuliA rement affectA®©.

« L A©migration clandestine est liA©e A la proximitA© gA©ographique. Le phA©nomA ne
dA©passe le Maghreb, et | AlgAGrie plaide pour un traitement global et non bilatA©ral, donc il faut
initier un dA©bat au sens large », a soulignA© M. Musette, qui estime que le phA©nomA ne de
harraga a toujours existA©, les clandestins se rendaient A leur destination prisA©e via le Maroc et
la Tunisie. Toutefois, lorsque ces deux pays voisins ont renforcA®© le contrA’le au niveau de leurs
frontiA'res, les harraga algA©riens se sont rabattus sur les cA'tesalgA©riennes.
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